
Chapitre 28

Les organisations de femmes

Leen Van Molle, avec le concours de Els Flour  
et Claudine Marissal

1.	 Bibliographie

Christens (R.). Verkend verleden. Een kritisch overzicht van de vrouwengeschie‑
denis 19e en 20e eeuw in België, in rbhc, 1997, p. 5‑37.

De Metsenaere (M.). Veel geschiedenis, weinig geheugen ? Over de belangstel‑
ling van Belgische contemporanisten voor de geschiedenis van feminisme en 
vrouwenbeweging sinds de jaren 1970, in Vanthemsche (G.), De Metsenaere 
(M.), Burgelman (J.-C.), eds. De tuin van heden. Dertig jaar wetenschappe-
lijk onderzoek over de hedendaagse Belgische samenleving. Bruxelles, 2007, 
p. 169‑208.

Gubin (É.). De l’histoire des femmes aux études de genre, in Bulletin du crhidi, 
2005, p. 199‑215.

Gubin (É.), Jacques (C.), Piette (V.), Puissant (J.), eds. Dictionnaire des femmes 
belges, xixe-xxe siècles. Bruxelles, 2006.

Van Rokeghem (S.), Vercheval-Vervoort (J.), Aubenas (J.). Des femmes dans 
l’histoire en Belgique, depuis 1830. Bruxelles, 2006.

De Smaele (H.). Het Belgische politieke discours en de « eigenheid » van de vrouw 
aan het einde van de negentiende eeuw, in Tijdschrift voor Genderstudies, 1, 
1998, 4, p. 27‑38.

Vandebroek (H.), Van Molle (L.). The Era of the Housewife ? The Construc‑
tion of “Work” and the “Active” Population in the Belgian Population Census 
(1947, 1961 & 1970), in Van De Putte (B.), Buyst (E.), eds. Measuring Social 
Stratification in Historical Research. An Overview of Old Problems and New 
Methods, Numéro thématique rbhc, 2010, 1-2, p. 51‑83.

De Weerdt (D.). En de vrouwen ? Vrouw, vrouwenbeweging en feminisme in België, 
1830-1980. Gand, 1980.

Keymolen (D.), Coenen (M.-T.). Stap voor stap. Geschiedenis van de vrouwene-
mancipatie in België. Bruxelles, 1991.

Courtois (L.), Pirotte (J.), Rosart (F.), eds. Femmes et pouvoirs. Flux et reflux 
de l’émancipation féminine depuis un siècle. Louvain-la-Neuve-Bruxelles, 1992.

Gubin (É.). Les courants féministes en Belgique, in Kurgan-van Hentenryk 
(G.), ed. Laboratoires et réseaux de diffusion des idées en Belgique (xixe-
xxe siècles). Bruxelles, 1994, p. 35‑49.

Gubin (É.). Du politique au politique. Parcours du féminisme belge (1830-1914), 
in rbph, 1999, p. 370‑382.



1060	 Sources des institutions privées

Gubin (É.). Choisir l’histoire des femmes. Bruxelles, 2007.
Jacques (C.). Féminismes et société belge. Entre pragmatisme et combats : une 

histoire de relais et de réseaux (1918-1960), in Sextant, 2003, p. 183‑187.
Marissal (C.). Protéger le jeune enfant : enjeux sociaux, politiques et sexués 

(Belgique, 1890-1940). Bruxelles, 2014.
Gubin (É.). Éliane Vogel-Polsky. Une femme de conviction. Bruxelles, 2007.
Coenen (M.-T.). Syndicalisme au féminin, 1830-1940. Bruxelles, 2008.
Coenen (M.-T.). La grève des femmes de la F.N. en 1966. Une première en Europe. 

Bruxelles, 1991.
Marissal (C.), Gubin (É.). Jeanne Vercheval. Un engagement social et féministe. 

Bruxelles, 2011.
Hellemans (S.), Hooghe (M.). De vrouwenbeweging. De lange mars door de 

instellingen, in Id., eds. Van « Mei 68 » tot « Hand in hand ». Nieuwe sociale 
bewegingen in België 1965-1995. Louvain-Apeldoorn, 1995.

Van Molle (L.). De nieuwe vrouwenbeweging in Vlaanderen, een andere lezing, 
in rbhc, 2004, 3, p. 359‑397.

Romeyns (A.). De eerste golf bekeken door de tweede. Omgang met het verleden 
in de tweede feministische golf in België (1970-1990), in Historica, febr. 2014, 
p. 3‑9.

Keymolen (D.), Castermans (G.), Smet (M.). De geschiedenis geweld aangedaan. 
De strijd voor het vrouwenstemrecht 1886-1948. Anvers-Amsterdam, 1981.

Gubin (É.), Van Molle (L.), eds. Femmes et politique en Belgique. Tielt, 1998.
Cockx (R.). Miet Smet. Drie decennia gelijkekansenbeleid. Bruxelles, 2009.
Carlier (J.). Moving Beyond Boundaries. An Entangled History of Feminism in 

Belgium, 1890-1914. Gand, thèse de doctorat inédite ugent, 2010.
Jacques (C.). Les féministes belge et les luttes pour l’égalité politique et écono-

mique (1918-1968). Bruxelles, 2013.

2.	 Aperçu historique

L’histoire du féminisme organisé en Belgique remonte à la fin du 19e  siècle. 
Avant cela, on peut tout au plus parler d’un « protoféminisme » dans les milieux 
libéraux progressistes et parmi les socialistes de la première heure. Quelques 
dames de la bourgeoisie urbaine francophone œuvraient à l’amélioration de la 
qualité de l’enseignement secondaire pour les jeunes filles. Le mouvement fémi‑
niste qui se développa aux alentours de 1890 à partir de ce protoféminisme péda‑
gogique recrutait ses adeptes dans ce milieu.

L’une d’entre elles, Marie Popelin, la première femme juriste de Belgique, se vit 
refuser l’accès au barreau jusqu’en Cassation, au motif qu’une femme n’était pas 
apte à exercer le métier d’avocate. Cet événement marqua le début de la première 
concentration d’intérêts féminins en Belgique, ce qui se traduisit par la fondation 
en 1892 de la Ligue belge du Droit des Femmes. La Ligue, qui défendait les droits 
civils et politiques des femmes, organisa notamment un grand congrès féministe 
international à Bruxelles en 1912. Elle ne resta pas toutefois un phénomène isolé. 
Dans le contexte de la conscientisation sociale croissante et de la démocratisation 
politique au tournant du siècle, d’autres groupements féministes virent le jour. 
Ils adoptaient des positions idéologiques neutres par principe, mais en pratique, 
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ils recrutaient surtout leurs partisans parmi les milieux bourgeois francophones 
à tendance libérale progressiste. Ainsi furent fondés en 1897 la Société belge pour 
l’Amélioration du Sort de la Femme, en 1899 l’Union des Femmes contre l’Alcoo-
lisme, en 1902 l’Union féministe belge, en 1905 le Conseil national des Femmes 
belges et en 1913 la Fédération belge pour le Suffrage.

Des organisations féministes politiquement neutres n’ont cessé de jouer, à partir 
du début du 19e siècle, un rôle moteur dans la recherche et le travail de préparation 
à la prise de décisions, la conscientisation et la pression politique. Mais, en raison 
de l’environnement très cloisonné dans lequel elles fonctionnaient, le nombre de 
leurs membres restait limité à un noyau de femmes éduquées des hauts rangs de la 
société. Jusque dans les années 1960, elles formulaient généralement des points de 
vue progressistes modérés ; le féminisme qu’elles revendiquaient s’inscrivait le plus 
souvent dans la pensée dominante de la différence entre hommes et femmes selon 
laquelle la femme était avant tout le pivot de la vie familiale.

L’association qui connut la plus grande continuité est sans conteste le Conseil 
national des Femmes belges / Nationale Vrouwenraad qui, depuis sa fondation en 
1905, était également affilié au Conseil international des Femmes / International 
Council of Women. Le Conseil national peut être considéré comme le successeur 
de la Ligue belge du Droit des Femmes qui cessa ses activités en 1914. Sa repré‑
sentativité en tant qu’organisation coupole du féminisme belge resta longtemps 
minime. Jusque dans les années 1960, les organisations socialistes et chrétiennes 
de femmes se distancièrent de ce Conseil des Femmes neutre et la Flandre y 
était en outre sous-représentée. Par la suite, la composition du Conseil devient 
progressivement largement pluraliste et représentative. En 1973, une modifica‑
tion des statuts mena à la création de deux conseils autonomes, le Conseil des 
Femmes francophones de Belgique et le Nederlandstalige Vrouwenraad.

Face à l’attitude prudente du Conseil national des Femmes belges, plusieurs 
groupes de pression à caractère plus militant se développèrent à partir de l’entre-
deux-guerres. Une section d’Open Door International créée en 1929, Porte ouverte, 
se dévouait sans relâche à la cause de l’émancipation économique de la femme. 
L’organisation sœur Égalité, qui cessa d’exister à la fin des années 1930, militait 
pour l’émancipation civile et politique des femmes.

Dans les années 1970, notamment sous l’influence de courants égalitaires et 
de la Nouvelle gauche, une partie du féminisme bifurqua vers la critique sociale 
plus radicale. De nombreux groupes d’action et de discussion qui découlèrent 
de ce courant connurent une brève existence, d’autres perdurèrent pendant une 
dizaine d’années ou réussirent à poursuivre leurs activités jusqu’à aujourd’hui. 
Parmi les initiatives notables datant des années  1970, citons : Dolle Mina en 
Flandre, Marie mineur en Belgique francophone, les groupes Fem-soc, le Plura-
listische Actiegroep voor gelijke rechten voor man en vrouw (pag) dans différentes 
villes flamandes, une trentaine de maisons de femmes locales (surtout en Flandre, 
quelques-unes à Bruxelles et en Wallonie), les premiers foyers refuges, des asso‑
ciations de lesbiennes, ainsi que le Parti féministe unifié / Verenigde Feministische 
Partij qui joua un rôle de « parti fouet » de 1972 à 1985 environ. En Flandre le 
Vrouwen Overleg Komitee (vok), qui vit le jour en 1972, a réussi de développer 
une activité récurrente en tant qu’organe de concertation entre divers nouveaux 
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groupements féministes. Ce comité s’est surtout fait connaître pour l’organisa‑
tion de la Journée annuelle de la Femme.

Outre ces groupements féministes apolitiques, un très large réseau influent 
d’associations de femmes se développa dans le giron des trois grandes familles 
idéologiques à partir de la fin du 19e  siècle. La segmentation idéologique et 
communautaire de la société belge divisa le féminisme belge depuis son stade 
embryonnaire. En plus des organisations de femmes chrétiennes, libérales et 
socialistes, apparurent également des organisations de femmes au sein des partis 
nationalistes flamands et du mouvement écologiste, mais pas parmi les jeunes 
partis d’extrême droite. On trouve également des associations de femmes dans la 
franc-maçonnerie et la libre pensée organisée. Les femmes actives formèrent en 
outre des associations professionnelles. Il en résulte donc une extrême fragmenta‑
tion du champ des organisations de femmes.

Jusqu’à la soi-disant « deuxième vague féministe » des années 1970, les œuvres 
chrétiennes et socialistes de formation des femmes s’attachaient surtout à faire 
des femmes de bonnes ménagères et mères, plutôt qu’à les impliquer dans la vie 
extérieure. Du côté catholique, fut fondé en 1902 par Louise Van den Plas le 
groupe de pression Le Féminisme chrétien. Convaincu que la complémentarité 
de la mission des femmes nécessitait aussi la défense de leurs intérêts sur la scène 
politique, le groupe militait entre autres pour le droit de vote féminin. L’Algemeen 
Secretariaat der Christene Sociale Vrouwenwerken (ascsvw) vit le jour en 1919 et 
chapeautait un large éventail d’organisations. En 1920, la Nationaal Verbond der 
Kristelijke Vrouwengilden fut créé au sein de cette structure et rebaptisée plus 
tard Kristelijke Arbeiders Vrouwengilden (kav) et en 2012 Femma. Ses antécé‑
dents remontaient aux syndicats et mutualités de femmes locaux créés à partir de 
la fin du 19e siècle. Le kav fut, depuis le début, l’une des principales composantes 
de l’acw, enregistrant plus de 300.000 membres dans les années 1980. Le pendant 
francophone, les Ligues ouvrières chrétiennes féminines (lofc) qui évoluèrent de 
manière autonome et prirent le nom de Vie féminine à partir de 1969, touchait un 
public moins nombreux.

Conformément à la structure particulière du pilier chrétien (organisé en 
standen ou « états »), une autre organisation fut formée pour les agricultrices et 
les femmes d’origine rurale : le Boerinnenbond, renommé à partir de 1970 Katho-
liek Vormingswerk van Landelijke Vrouwen (kvlv). Les premières guildes d’agri‑
cultrices virent le jour en 1907 ; elles furent chapeautées à partir de 1911 par le 
Boerinnenbond qui constituait, avec l’organisation de jeunesse agricole, l’une des 
trois organisations du Boerenbond. Le kvlv compta jusqu’à 160.000 membres 
dans les années 1980. Du côté francophone, furent fondés à partir de 1907 les 
Cercles de Ménagères rurales, qui furent reconnus comme associations d’action 
catholique à partir de 1931. Ils se rassemblèrent en 1958 sous le nom d’Action 
catholique rurale féminine (acrf), aujourd’hui acrf-Femmes en Milieu rural. En 
1968, l’Alliance agricole féminine (aaf) fut en outre lancée au sein de l’Alliance 
agricole belge et reprit à partir de 1991 les activités du Boerenbond consacrées 
aux femmes dans le Brabant wallon. Depuis 2001, l’action pour les femmes en 
agriculture s’est réorganisée au sein de la nouvelle Fédération wallonne de l’Agri-
culture sous le nom de Union des Agricultrices wallonnes (uaw).
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La troisième organisation, le Christelijke Middenstands- en Burgersvrouwen 
(cmbv), ne fut fondée qu’en 1952 au sein de la Fédération nationale des Classes 
moyennes. Le cmbv n’eut aucun pendant francophone. Le changement de déno‑
mination en Christelijke Beweging voor Vrouwen uit de Middengroepen (le sigle 
resta donc cmbv) date de 1970. Le cmbv compta jusqu’à 50.000 membres environ 
dans les années  1980. Le changement de dénomination en markant  – Netwerk 
voor Ondernemende Vrouwen eut lieu en 2001.

Le kav, le kvlv et le cmbv développèrent au cours des années qui suivirent un 
très large ensemble d’activités de formation, de détente et de soutien à la famille. 
Le kvlv (Agrawerking) et markant s’occupèrent également de la formation 
professionnelle de leurs membres respectifs.

L’organisation syndicale des ouvrières prit forme dès le tournant du siècle, 
mais l’autonomie des associations professionnelles féminines chrétiennes ne tarda 
pas à disparaître au profit des centrales mixtes de l’acv. Les projets visant à mettre 
à nouveau sur pied des activités syndicales pour femmes en 1938 menèrent, en 
1947, à la formation du Syndicale Dienst voor Vrouwen au sein de l’acv.

Peu avant l’introduction du droit de vote des femmes en 1948, un Secréta-
riat féminin fut fondé au sein du psc dans le but de former les nouvelles élec‑
trices et surtout de soutenir les candidates. Ce secrétariat disparut à la fin des 
années 1950. Un groupe de travail, Vrouw en Maatschappij vit le jour en 1974 et 
n’a, depuis lors, cessé d’exercer des pressions, de réaliser des études et de mener 
des campagnes de sensibilisation.

Les associations féminines du pilier libéral ne connurent pas le même essor 
que les associations chrétiennes et socialistes. Ce phénomène s’explique en partie 
par le retard accusé par le parti libéral et par l’engagement frappant des femmes 
libérales dans des organisations féminines apolitiques « transpiliers » comme 
le Conseil national des Femmes. Dès 1923, peu après l’octroi du droit de vote 
communal aux femmes et du droit de vote passif pour les chambres législatives, 
fut créée, au sein du parti libéral, la Fédération des Femmes libérales qui s’en 
tenait au début à des activités politiques et socioculturelles mixtes. En parallèle 
avec les réformes successives et la scission communautaire du parti, la fédération 
changea de nom et devint, d’une part, la Fédération des Femmes prlw et Femmes 
prl et, d’autre part, pvv-Vrouwen à partir de 1978, puis vld-Vrouwen à partir de 
1992 et actuellement Open vld Vrouwen.

En 1937 fut fondée Solidarité en vue de coordonner les œuvres sociales disper‑
sées du côté libéral. Cette association gérait également des foyers pour enfants. 
Elle se consacre aujourd’hui essentiellement à l’organisation d’activités de forma‑
tion. Aux alentours de  1970, son magazine fut brièvement bilingue. En 1972, 
une association socioculturelle, Liberale Vrouwen, fut créée du côté néerlando‑
phone et dotée d’un fonctionnement similaire. Aucune information concrète n’est 
connue concernant les œuvres dédiées aux femmes au sein du syndicat libéral.

Les organisations de femmes socialistes remontent à la fin du 19e siècle, lorsque 
la Gantoise Emilie Claeys fonda en 1886 un Propagandaclub voor Vrouwen et 
lança en 1893, avec la Néerlandaise Nellie Van Kol, la revue De Vrouw qui devint 
la voix d’un embryon de féminisme socialiste. Cette revue fut indirectement suivie 
par De Stem der Vrouw, un nouveau mensuel gantois qui se profila comme l’or‑
gane des groupes flamands de femmes socialistes et qui eut La Femme socialiste 
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pour pendant francophone à partir de 1903. Pendant l’entre-deux-guerres, les 
activités à orientation plus politique des Femmes socialistes (fs) / Socialistische 
Vrouwen (sv) furent complétées en 1922 par les œuvres mutualistes des Femmes 
prévoyantes socialistes (fps) / Socialistische Vooruitziende Vrouwen (svv) qui 
gagnèrent en importance. Ainsi, après la Seconde Guerre mondiale, De Stem der 
Vrouw devint en pratique l’organe des svv qui proposaient des activités de plus 
en plus variées. Outre la formation ménagère et les consultations pour mères et 
enfants, les svv s’impliquaient dans l’organisation de vacances pour enfants ; elles 
créèrent également un service d’aide familiale. Au début des années 1970, les svv 
comptaient quelque 250.000 membres. Elles changèrent de nom vers 2005 pour 
devenir Viva – Socialistische Vrouwenvereniging.

À partir des années 1970, les Femmes socialistes tentèrent à plusieurs reprises 
de créer une organisation à part au sein du parti. Au ps, une Commission inter-
fédérale des Femmes du ps vit le jour en 1977, aujourd’hui Commission interfédé-
rale pour l’Égalité entre Femmes et Hommes du ps. Au sein du sp, les sv furent 
réinstaurées en 1980 et rebaptisées en 2002 en Zij-kant, Sociaal-Progressieve 
Vrouwenbeweging.

Au sein du syndicalisme socialiste, une Commission nationale féminine fut mise 
sur pied pour la première fois en 1936 avant de disparaître après la guerre. En 
1965, une nouvelle commission permanente fut formée et chargée des problèmes 
de la femme active. C’est surtout la grève des femmes de la fn d’Herstal en 1966 
qui donna un coup de fouet au syndicalisme féminin.

Les initiatives coopératives pour les femmes socialistes datent de 1920 et 
furent rassemblées au sein de la Ligue nationale des Coopératrices belges à partir 
de 1923. Les œuvres coopératives flamandes connurent une croissance beaucoup 
plus lente que leurs homologues wallonnes. Au début des années 1970, le Koöpe-
ratieve Vrouwenbeweging (kvb) fut absorbé par la Koöperatieve Verbruikersunie 
mixte.

Dans les milieux nationalistes flamands, il convient en premier lieu de 
mentionner la Vlaamsch Nationaal Vrouwenverbond (vnvv) qui se sépara en 1930 
de la Rooms-katholieke Landsbond voor Vrouwen en Meisjes et s’affilia à la vnv. 
Après la guerre, le Vrouwenbeweging voor Amnestie, apparu en 1953, entreprit des 
actions de solidarité au profit des personnes ayant souffert de la répression. Au 
sein de la Volksunie même, le Vrouwenafdeling der Volksunie (vavu), plus tard 
appelé vu-Vrouwenafdeling (vuva) fut formé en 1957, mais n’eut pas de caractère 
permanent. Ce n’est qu’en 1982 que put être lancé au sein du parti un Vrouwen-
werkgroep van de vu doté d’activités continues. Entre-temps, la Federatie van 
Vlaamse Vrouwengroepen (fvv) fut fondée en 1975 afin de coordonner et d’orga‑
niser les activités culturelles de formation au sein du milieu nationaliste flamand, 
actuellement intitulé Forum van Vlaamse Vrouwen fvv.

Du côté wallon, il y a lieu de citer l’Union des Femmes de Wallonie qui vit le 
jour en 1912 et milita en faveur du droit de vote des femmes pendant l’entre-deux-
guerres. L’Union reprit ses activités de 1946 à  1967. L’organisation de femmes 
Wallonia, active juste après la Seconde Guerre mondiale, se consacrait essentiel‑
lement à des œuvres sociales. Au sein du Rassemblement wallon, une Commission 
féminine fédérale fut formée dès la création du mouvement en 1968. Au sein du 
fdf, apparut dès le milieu des années 1970 l’Association des Femmes fdf.
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Chez Agalev et Ecolo, un groupe de travail féminin fut lancé respectivement 
en 1987 et 1991.

La première section belge de la ywca (Young Women’s Christian Association), 
une organisation de femmes pluraliste déployant des activités très interculturelles, 
remonte à 1919. Du côté laïc, il convient de mentionner la Commission féminine 
de l’Humanistisch Verbond qui vit le jour en 1981-1982. Mentionnons enfin la 
Grande Loge féminine de Belgique qui constitue une obédience autonome depuis 
1981 et qui comptait 25 sections et 900 membres environ en 1993.

À partir des années  1920, les femmes diplômées et actives formèrent de 
nombreuses associations professionnelles qui dépassaient bien souvent les fron‑
tières idéologiques. Certains secteurs professionnels disposaient d’une association 
professionnelle catholique à part. Peu ont fait l’objet d’études. Seuls quelques 
exemples importants sont repris ci-après. Les employées flamandes se réunirent 
dès 1912 dans un Syndicaat chrétien à part. Les associations apolitique et catho‑
lique des femmes universitaires diplômées furent fondées respectivement en 
1921 et 1934. Les infirmières créèrent tout d’abord en 1922 la Fédération natio-
nale des Infirmières de Belgique / Nationaal Verbond der Belgische Verpleegsters 
neutre et bilingue, suivie en 1924 par l’Association des Infirmières catholiques 
de Belgique qui se scinda pour donner naissance en 1936 à la Vereeniging van 
Katholieke Verpleegsters en Vroedvrouwen der Vlaamsche Gouwen (vkvv). L’Al-
gemeen Vlaamsch Verpleegsters- en Vroedvrouwenverbond fut créée en 1926 du 
côté flamingant. Les sages-femmes chrétiennes disposaient par ailleurs d’une 
Christelijke Vroedvrouwenvereeniging. L’association internationale des femmes 
artistes, l’Union féminine artistique et culturelle – Salons internationaux (ufacsi), 
date de 1948 et possède une section belge. L’Association belge des Femmes juristes 
fut fondée en 1951. Les femmes chefs d’entreprise ne se fédérèrent qu’après la 
Seconde Guerre mondiale. À l’exemple des hommes, les femmes fondèrent enfin 
des clubs services, comme Soroptimist dont une première section belge vit le jour 
à Anvers en 1930 et Zonta qui fut également lancé pendant l’entre-deux-guerres.

3.	 Archives et publications

3.1.	 Répertoires de sources
Les archives et publications des associations de femmes ont été conservées 

en divers lieux et souvent d’une manière imparfaite. À partir des années  1970, 
on retrouve une riche collection de matériel publié, dont des brochures, des 
pamphlets et des affiches, y compris des archives de personnes et organisations 
de la seconde vague féministe, dans les collections du centre d’expertise RoSa 
qui fut lancé en 1978. Du côté francophone, la Bibliothèque Léonie La Fontaine 
remplit une fonction comparable pour le matériel publié depuis le début des 
années 1980. Le carhif / avg, centre d’archives et de recherche fédéral pour l’his‑
toire  des  femmes, se consacre depuis  1995 à l’acquisition et à la conservation 
systématiques des archives des associations de femmes non liées à un pilier. Les 
archives des organisations de femmes chrétiennes, libérales, socialistes et nationa‑
listes flamandes sont conservées, en Flandre, respectivement au kadoc, aux Libe-
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raal Archief, à l’amsab-isg et à l’advn. L’amsab-isg conserve aussi des archives de 
la seconde vague féministe.

Pour un aperçu détaillé des archives conservées et des périodiques relatifs aux 
organisations de femmes et au féminisme en Belgique depuis le 19e siècle, nous 
renvoyons aux répertoires et sites suivants :

Flour (E.), Jacques (C.). Sources pour l’histoire du féminisme en Belgique 1830-
1993. Répertoire d’Archives (1830-1993). Bruxelles, 1993.

Flour (E.), Jacques (C.), Marissal (C.). Répertoire des sources pour l’histoire 
des femmes en Belgique. Tome I : Répertoire de la presse féminine et féministe 
en Belgique 1830-1994. Bruxelles, 1994, 2 volumes.

Pour toutes les organisations de la société civile et, en particulier, les collections 
de l’advn, de l’amsab-isg, du kadoc et des Liberaal Archief, voir www.odis.be.

Pour les collections qui se trouvent au carhif / avg (archives, séries de pério‑
diques, ouvrages, photos et affiches, ainsi que dossiers biographiques), voir www.
avg-carhif.be.

La Bibliothèque Léonie La Fontaine est accessible à l’adresse www.universite‑
desfemmes.be, le centre d’expertise RoSa à l’adresse : www.rosadoc.be.

Des informations récentes sur les études féministes sont présentes dans la 
revue et sur le site de Sophia, le réseau belge de coordination des études fémi‑
nistes actif depuis 1990 (voir www.sophia.be). Voir également le site internet du 
centre de ressources Amazone pour l’égalité entre les femmes et les hommes : 
www.amazone.be.

Les informations principales concernant quelques associations de femmes 
spécifiques sont brièvement mentionnées ci-après.

3.2.	 Organisations de femmes neutres et pluralistes
3.2.1.  Conseil national des Femmes belges et Nationale Vrouwenraad ; 

Nederlandstalige Vrouwenraad (nvr) (www.vrouwenraad.be), 
Conseil des Femmes francophones de Belgique (cffb) (www.cffb.be)

Bibliographie
De Bueger-Van Lierde (F.). La Ligue belge du Droit des Femmes, in Sextant, 

1993, p. 11‑21.
Hanquet (H.), Duchene (C.), eds. Le temps des femmes. Centenaire du Conseil 

international des Femmes 1888-1988. Bruxelles, 1989 (incluant une contribu‑
tion sur le Conseil national des Femmes belges, p. 11‑50).

Gubin (E.), Van Molle (L.), eds. Women Changing the World. A History of the 
International Council of Women 1888-1988. Bruxelles, 2005.

Archives
Les archives du Centre des Femmes unitaire et du Vrouwenraad néerlando‑

phone (surtout pour la période 1960-1980) ont été déposées aux Archives géné‑
rales du Royaume (agr), voir :
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Therry (M.). Inventaris van het archief van de Nationale Vrouwenraad (van 
België) / Conseil national des Femmes belges en van de Nederlandstalige Natio-
nale Vrouwenraad vzw. Bruxelles, 1994.

Les archives concernant le Conseil francophone des Femmes belges (à partir 
de 1945), les archives du cffb même et les volumineuses archives du Conseil 
international des Femmes / International Council of Women (à partir de l’entre-
deux-guerres) sont déposées au carhif / avg, de même que les papiers de Lily 
Boeykens, présidente du Conseil international des Femmes.

Publications
Bulletin du Conseil national des Femmes belges. Bruxelles, 1938; 1946-1973.
Conseil national des Femmes belges. Mensuel de liaison et d’information. Nationale 

Vrouwenraad van België. Maandblad voor Kontakt en Informatie. Bruxelles, 
1973-1977.

Conseil national des Femmes belges francophones. Bruxelles, 1976-1982.
Objectif+. Bruxelles, 1985-.
Nationale Vrouwenraad van België. Nederlandstalige afdeling. Bruxelles, 1978-

1982.
Nationale Vrouwenraad vzw. Bruxelles, 1983-1991.
Vrouwenraad. Bruxelles, 1992-2009.

3.2.2.  Porte ouverte (www.porteouverte.be)

Bibliographie
Hommage à Louise De Craene-Van Duuren. Bruxelles, 1958.
De Vos (A.). Défendre le travail féminin. Le groupement de la Porte ouverte 1930-

1940, in Sextant, 1996, p. 91‑116.
De Vos (A.). Portrait d’une femme engagée. Louise De Craene-Van Duuren 1875-

1938, in Sextant, 1998, p. 75‑95.

Archives
Une riche collection à partir de 1930 a été déposée au carhif.

Publications
La Travailleuse traquée. Bruxelles, 1933-1938.
Bulletin trimestriel du Groupement belge de la Porte ouverte. Bruxelles, 1945-1947.

Groupement belge de la Porte ouverte pour l’émancipation économique de la 
travailleuse. Bruxelles, 1973-.

3.2.3.  Égalité

Publications
A.F. L’affranchissement de la femme. Bruxelles, 1929-1931.
Égalité. Bruxelles, 1931-1937.
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3.2.4.  Vrouwen Overleg Komitee (vok) (www.vrouwendag.be)

Bibliographie
Woodward (A.), Mulier (R.). Building Democratic Bridges over Belgian Poli‑

tical Bastions. The Work of the vok  – Women’s Consultation Committee, 
in Bystydzienski (J.M.), Sekhon (J.), eds. Democratization and Women’s 
Grassroots Movements. Bloomington, 1999, p. 265‑283.

Van Mechelen (R.). De meerderheid een minderheid. De vrouwenbeweging in 
Vlaanderen : feiten, herinneringen en bedenkingen omtrent de tweede golf. 
Louvain, 1996 (témoignage).

Archives
Des dossiers de documentation contenant quelques archives sont présents au 

centre RoSa.

Publications
Lilith. Anvers, 1980-1987 (jusque 1982 comme périodique du vok).
vok-Nieuwsbrief. Anvers, 1982-1991.
vok-Nieuws. Anvers, 1992-1997.
vok-Feestboek. 25 Vrouwendagen in beelden en woorden. Bruxelles, 1997.

3.2.5.  Vrouwenhuizenoverleg

Archives
Déposées au carhif pour la période 1975-1991 ; un dossier de documentation 

est présent au centre RoSa.

Publications
Krant van de Vrouwenhuizen. Malines, 1982-1985.

3.2.6.  Associations de lesbiennes

Bibliographie
Hellinck (B.). Over integratie en confrontatie. Ontwikkelingen in de homo- en 

lesbiennebeweging, in chtp, 28, 2007, p. 109‑130.

Archives
Depuis 1997, le Fonds Suzan Daniel vzw (www.fondssuzandaniel.be) se 

consacre à la prospection et à la conservation d’archives du mouvement gay et 
lesbien ; les archives acquises sont déposées par le fonds à l’amsab-isg, au kadoc 
ou au carhif avec lesquels un accord a été conclu. Le carhif conserve notam‑
ment les archives du groupe lesbien gantois Aksent op Roze et du groupe anver‑
sois Atthis. Voir également le chapitre sur le mouvement holebi.
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3.3.	 Associations de femmes chrétiennes
3.3.1.  Féminisme chrétien de Belgique

Bibliographie
Gérin (P.). Louise Van den Plas et les débuts du Féminisme chrétien de Belgique, 

in rbhc, 1969, p. 254‑275.

Publications
Le Féminisme chrétien de Belgique. Bruxelles, 1905-1940.

3.3.2.  Algemeen Secretariaat der Christelijke Sociale Vrouwenwerken 
(ascsvw) / Secrétariat général des Œuvres féminines chrétiennes

Archives
Les archives relativement volumineuses conservées au kadoc renferment 

une série incomplète de documents de réunions, correspondance, documents 
financiers, etc., ainsi qu’une collection intéressante de photos, de films et d’af‑
fiches. Elles couvrent, rétroactes compris, la période de 1907 à 1970 environ. On 
y trouve également les papiers de trois personnages de premier plan, à savoir 
Victoire Cappe, Maria Baers et Jan Belpaire. Une liste du fonds est disponible.

Publications
La Femme belge. Bruxelles, 1913-1935.

3.3.3.  Fédération des Femmes catholiques belges

Archives
Les archives qui couvrent presque l’ensemble de la période d’existence de la 

fédération (1916-1960) se trouvent aux arca, Archives du Monde catholique.

3.3.4.  Katholieke Arbeiders Vrouwenbeweging (kav) (www.femma.be et 
www.viefeminine.be)

Bibliographie
Eaton (E.T.). The Belgian Leagues of Christian Working-Class Women. 

Washington, 1954.
De Decker (A.). Vormingswerk in vrouwenhanden : de voorgeschiedenis van de 

Kristelijke Arbeiders Vrouwenbeweging (1892-1924). Louvain, 1986.
Christens (R.), De Decker (A.). Vormingswerk in vrouwenhanden. Dl. 2 : De 

geschiedenis van de kav voor de Tweede Wereldoorlog (1920-1940). Louvain, 
1988.

Coenen (M.-T.). Syndicalisation. De l’Union professionnelle aux Ligues fémi‑
nines chrétiennes 1914-1925, in Courtois (L.), Pirotte (J.), Rosart (F.), eds. 
Femmes des années ‘80. Louvain-la-Neuve-Bruxells, 1989, p. 175‑183.
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Osaer (A.). De christelijke arbeidersvrouwenbeweging, in Gerard (E.), ed. De 
christelijke arbeidersbeweging in België. Louvain, 1991, vol. 2, p. 317‑411.

Keymolen (D.). Victoire Cappe 1886-1927. Une vie chrétienne, sociale, féministe. 
Louvain, 2001.

75 ans de Vie féminine. Histoire et actualité d’un mouvement chrétien d’action 
culturelle et sociale. Bruxelles, 1995.

De Caigny (S.). ‘We’re Building a New Home’. The Many-Layered Significance 
of the Domestic Sphere Among Working-Class Women in Flanders During 
the Interwar Years, in Home Cultures, 2005, p. 2‑24.

Archives
Le fonds très volumineux du kav au kadoc embrasse la période de 1920 

à nos jours, avec rétroactes à partir de 1902 appartenant en fait aux archives 
de l’ascsvw. Le fonds du kav renferme également les papiers personnels et les 
dossiers parlementaires de Maria Baers. Un inventaire et des listes de placement 
complémentaires existent. Le kadoc conserve également des archives de plusieurs 
sections locales et régionales du kav. Les archives de la section de Vie féminine 
sont conservées au carhop.

Publications
De Christene Vrouw. Gand, 1893-1914.
De Christene Vrouw. Anvers, 1902-1909.
De Werkster. Anvers, 1910.
Vrouwenbeweging. Anvers-Bruxelles, 1910-1967.
Vrouw en Wereld. Bruxelles, 1968-2012.
Femma. Bruxelles, 2012-.
Richtlijnen van de praktische school voor gezins- en huishoudopleiding van de kav. 

S.l., 1940-1944.
De Vrouwengilde. Bruxelles, 1921-1940 (pour les membres du bureau).
Bestuursblad Kristelijke Vrouwengilden. Bruxelles, 1941-1944.
Groei. Bruxelles, 1944-1950 (pour les membres locaux du bureau).
Helpende Handen. Bruxelles, 1947-1967 (pour les sectionnaires).
Ontmoeting. Bruxelles, 1967- (pour les militantes).
kav-Koerier. Bruxelles, 1976- (pour le personnel et les cadres).
Moeder- en Kinderzorg. Bruxelles, (1953-), existe aujourd’hui sous le titre Start.
La Ligue des femmes. Bruxelles, 1919-1938.
Moniteur des lofc. Bruxelles, 1925-1940.
Vie féminine. Bruxelles, 1946-.
Axelle. Bruxelles, 1998-
lofc. Bulletin des dirigeantes. Bruxelles, 1947/48-1958/59.
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3.3.5.  Katholiek Vormingswerk van Landelijke Vrouwen (kvlv) / Action 
catholique rurale féminine (acrf) / Alliance agricole féminine 
(aaf) (www.kvlv.be et www.acrf.be)

Bibliographie
Van Dungen (P.). Les cercles de fermières : une solution catholique à l’exode 

rural, in Cahiers marxistes, 1993, p. 101‑112.
Van Molle (L.). kvlv 1911-1986, in Bij de Haard, 1986, p. 5‑27.
De Caigny (S.), Vanderstede (W.). Spiegel van het hemelhuis. De wisselwerking 

tussen woonideaal en sociale rollen bij de Belgische Boerinnenbond (1907-
1940), in Tijdschrift voor Sociale en Economische Geschiedenis, 2005, 1, p. 3‑29.

Archives
Les archives du kvlv ont été déposées au kadoc. Il ne reste plus rien des 

premières années ; les archives restantes renferment quelques documents datant 
de l’entre-deux-guerres ; la majorité date d’après 1945.
Plaatsingslijst van het archief kvlv. Louvain, (1998).

Publications
De Boerin. Louvain, 1909-1948.
Bij de Haard. Louvain, 1949-1986.
Eigen Aard. Louvain, 1987-.
Daheim. Louvain, 1964-.
Bestuursblad. Louvain, 1950-.
Brieven aan jonge moeders. Louvain, 1948-1954.
Brieven aan jonge gezinnen. Louvain, 1955-(1987).
La Fermière. Leuze, 1908-1910.
La Femme à la campagne. Mons, 1919-(1932).
Plein soleil. Bruxelles, 1946-.
Les Cahiers de l’acrf. Assesse, 1986-.

3.3.6.  markant, auparavant Christelijke Beweging voor Vrouwen uit de 
Middengroepen (cmbv) (www.markantvzw.be)

Bibliographie
Christens (R.). cmbv in historisch perspectief, in Van Molle (L.), Heyrman 

(P.), eds. Vrouwenzaken / Zakenvrouwen. Facetten van vrouwelijk zelfstandig 
ondernemerschap in Vlaanderen, 1800-2000. Gand, 2001, p. 245‑279.

Archives
Les archives du cmbv ont été déposées au kadoc et remontent à 1951. Il existe 

une liste de placement.

Publications
De Vrouw in Middenstand en Burgerij. Bruxelles, 1951-1969.
De Vrouw in de Middengroepen, continué sous le titre Vrouw. Bruxelles, 1970-.
Bestuursblad. Bruxelles, 1956/57-1974/5.
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Schakel. Bruxelles, 1979/80-1985 (pour membres du bureau).

3.3.7.  acv Syndicale Dienst voor Vrouwen
Bibliographie
Coenen (M.-T.). Les travailleuses et le mouvement syndical : intégration ou auto‑

nomie, in Cahiers marxistes, 1991, p. 83‑100.
Mampuys (J.). De christelijke vakbeweging, in Gerard (E.), ed. De christelijke 

arbeidersbeweging in België. Louvain, 1991, vol. 2, p. 147‑271.

Archives
Elles se trouvent au kadoc pour la période de 1947 à 1985 ; il existe une liste 

de placement.

Publications
Vrouwen aan de arbeid. Bruxelles, 1950-1980.

3.3.8.  Vrouw en Maatschappij (www.vrouwenmaatschappij.be)
Archives

Les archives non inventoriées de Vrouw en Maatschappij depuis 1979 se 
trouvent au kadoc ; du matériel complémentaire, notamment pour la période 
la plus ancienne, peut être trouvé dans les archives du psc, également au kadoc.

Publications
Niet zonder ons. Bruxelles, 1980-1981; 1984-(1994).
Express. Informatieblad van Vrouw en Maatschappij. Bruxelles, 1990-(1993).

3.3.9.  psc / cdh

Archives
Des archives des Femmes psc (1974-2002) et des Femmes cdh (2002-) se 

trouvent dans le cpcp (Centre permanent pour la Citoyenneté et la Participation).

3.4.	 Organisations de femmes libérales
Bibliographie
De Clercq (J.). Georgette Ciselet ou le triomphe de l’obstination. Bruxelles, 1984.
D’Hondt (B.). Gelijke rechten, gelijke plichten. Een portret van vijf liberale 

vrouwen. Gand, 1996.
Hauwel (A.). Deux féministes. Louise De Craene-Van Duuren (1875-1938) et 

Georgette Ciselet (1900-1983). Bruxelles, 2000.

Aux Liberaal Archief de Gand sont conservés des documents des associa‑
tions de femmes libérales locales, de même que les papiers de Lucienne Herman-
Michielsens. Le groupe politique néerlandophone « Vrouw en Vrijheid » disposait 
du site internet www.vrouwenvrijheid.be, maintenant vrouwen.openvld.be.
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3.4.1.  Unions régionales : Verbond der Liberale Vrouwen van Antwerpen ; 
Provinciale Federatie der Liberale Vrouwen van Oost-Vlaanderen

Publications
Forum. Orgaan van het Verbond der Liberale Vrouwen van Antwerpen. Anvers, 

1921-1925.
De Vrouw. La Femme. Halfmaandelijks orgaan der liberale vrouwen van Oost-

Vlaanderen. Gand, 1932.

3.4.2.  Fédération des Femmes libérales

Publications
Femmes liberales – Liberale Vrouwen. Bruxelles, 1955-1958.

3.4.3.  Solidarité. Groupement social féminin libéral asbl / Liberale 
Vrouwen, sociaal-culturele vereniging vzw (www.liberalevrouwen.be)

Bibliographie
De Wynter (Y.). 50 ans d’activité: 1937-1987 de “Solidarité”, in Infos sociales de 

Solidarité, nos 158-161, 1988.

Archives
Les archives de Solidarité déposées au carhif embrassent toute la période de 

1934 à 1990 ; les archives de l’association socioculturelle Liberale Vrouwen sont 
conservées aux Liberaal Archief.

Publications
Informations sociales de Solidarité asbl. Bruxelles, 1953-1992.
Contactblad. Socio-culturele vereniging van Vlaamse Liberale Vrouwen. Bruxelles, 

1974-.

3.5.	 Organisations de femmes de gauche
Bibliographie
Bruwier (M.). Le socialisme et les femmes, in 1885-1985. Du pob au ps. Bruxelles, 

1985, p. 309‑336.
Witte (E.). De socialistische vrouwenbeweging tegen de achtergrond van de 

maatschappelijke evolutie, in Scheys (M.), ed. Rapporten en perspectieven 
omtrent vrouwenstudies. Bruxelles, 1988, p. 101‑108.

Tanghe (V.). Le féminisme au sein du pob : l’exemple de la presse féministe socia‑
liste francophone, in Cahiers marxistes, 1991, p. 71‑82.

Begeerte heeft ons aangeraakt. Socialisten, sekse en seksualiteit. Gand, 1999.
Flour (E.). Marijke Van Hemeldonck. Socialiste en feministe. Bruxelles, 2013.
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3.5.1.  Hollandsch-Vlaamsche Vrouwenbond
Bibliographie
Van Praag (P.). Emilie Claeys 1855-1943, in tvsg, 1978, p. 177‑196.
Van Den Dungen (P.). Emilie Claeys : une féministe socialiste, in Cahiers 

marxistes, 1993, p. 63‑70.
Vanschoenbeek (G.). Emilie Claeys (1855-1943), in Brood en Rozen, 1996, 

p. 76‑81.
Aerts (M.). Feminism from Amsterdam to Brussels in 1891 : Political Transfer as 

Transformation, in European Review of History, 2005, p. 367‑382.

Archives
La correspondance entre Emilie Claeys et Nelly Van Kol est conservée à 

l’iiav, Internationaal Informatiecentrum en Archief voor de Vrouwenbeweging 
(Amsterdam).

Publications
De Vrouw. Gand, 1893-1900.

3.5.2.  Socialistische Vrouwen (sv) / Femmes socialistes (fs)  
(www.zij-kant.be)

Bibliographie
De Weerdt (D.), Galle (C.). sv. Honderd jaar Socialistische Vrouwenbeweging. 

Bruxelles, 1985.
Vandenbroucke (M.). Vrouwen aan de zij-kant. Het archief van de Socialis‑

tische Vrouwen, in Brood en Rozen, 2007, p. 69‑73.

Archives
Des pièces d’archives peuvent être retrouvées dans les archives du pob dépo‑

sées à l’amsab-isg, ainsi qu’un fonds restreint des sv (1973-1979) et des sv-Gand 
(1945-1959) ; les archives récentes sont toujours conservées sur place.

Publications
De Stem der vrouw. Gand-Bruxelles, 1900-1940 (organe des sv, plus tard organe 

des svv).
La Voix de la femme. Bruxelles, 1926-1935.
La Femme socialiste. Revue mensuelle de la Fédération des Femmes socialistes 

belges. Bruxelles, 1903-1908.
sv-Vrouweninfo. Bruxelles, 1984-1989.
sv-Contact. Socialistische Vrouwen arrondissement Antwerpen. Anvers, 1978-

1991.
Zij-kant dispose d’une lettre d’information électronique : Fe-Mail.
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3.5.3.  Socialistische Vooruitziende Vrouwen (svv) / Femmes prévoyantes 
socialistes (fps) (www.viva-svv.be – www.femmesprevoyantes.be)

Bibliographie
De Weerdt (D.), ed. De dochters van Marianne. 75 jaar svv. Baarn-Anvers, 1997.
Bollen (S.), Bracke (N.). Opvoeden is een kunst. De Socialistische Vooruit‑

ziende Vrouwen over kinderopvoeding, 1945-1960, in Pedagogiek. Weten-
schappelijk Forum voor Opvoeding, Onderwijs en Vorming, 2005, p. 197‑213.

Archives
Les archives des svv (1932-1966) et celles des svv Bruges-Ostende (1965-1988) 

sont conservées à l’amsab-isg.

Publications
De Stem der vrouw. Gand-Bruxelles, 1900-2003 (avec interruptions pendant les 

deux guerres mondiales).
svv-Aktueel. Bruxelles, 1978-1984 (journal destiné aux cadres).
svv Krant. Bruxelles, 1984-.
La Famille prévoyante. Bruxelles, 1929-1940.
La Femme prévoyante. Bruxelles, 1946-1986.
Femmes plurielles. Bruxelles, 1987-.
Vizine. Bruxelles, 2003- (viva-svv).

3.5.4.  Koöperatieve Vrouwenbeweging (kvb) / Ligue nationale des 
Coopératrices belges

Bibliographie
Kog (C.). Vrouw en coöperatie tijdens het interbellum. De evolutie van de « Ligue 

nationale des Coopératrices » tussen 1923 en 1940, in rbhc, 1991, p. 187‑228.

Archives
Les archives du kvb ont été déposées à l’amsab-isg où sont également présentes 

les archives de Febecoop ; celles de la Ligue des Coopératrices (1935-1964) sont 
conservées à l’Institut liégeois d’Histoire sociale.

Publications
Entre Nous. Bruxelles, 1947-1965.
Madame. Bruxelles, 1966-1972 (publié ensuite en tant que complément féminin 

Consommation dans Coopération).
Onder Ons. Bruxelles, 1951-1957.
Bij Ons. Bruxelles, 1958-1960 (publié ensuite en tant que complément Verbruik 

dans Koöperatie).
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3.5.5.  abvv-fgtb Commission nationale des Femmes
Bibliographie
Coenen (M.-T.). Les travailleuses et le mouvement syndical : intégration ou auto‑

nomie, in Cahiers marxistes, 1991, p. 83‑100.

Archives
Les archives récentes (env. 1970-1985) ont été déposées à l’amsab-isg.

Publications
Les activités ciblant les femmes au sein de la fgtb disposaient d’une rubrique 

Magazine de la femme dans le journal Syndicats.

3.5.6.  Commission interfédérale des Femmes du Parti socialiste
Publications
Bulletin de liaison de la Commission interfédérale des Femmes du Parti socialiste. 

Bruxelles, 1985-1992.

3.5.7.  Partij van de Arbeid / Parti du Travail de Belgique
Publications
Marianne. S.l., 1979/80-1998.

3.6.	 Associations nationalistes flamandes
Bibliographie
Bracke (N.). Gender en Vlaams-nationalisme tijdens het interbellum en de 

Tweede Wereldoorlog, in Art (J.), François (L.), eds. Docendo discimus. 
Liber amicorum Romain Van Eenoo. Gand, 1999, vol. 1, p. 530‑543.

Jans (S.). De Dietsche Meisjesscharen (1940-1944) en hun “aanlokkelijke taak, 
ons volk al spelend en zingend terug te voeren naar de klare bronnen van zijn 
eigen aard”, in Wetenschappelijke Tijdingen, 2002, p. 87‑106, 131-150.

Van Ginderachter (M.). Mythen en martelaren in het Vlaams-nationalisme. De 
beeldvorming rond Rosa de Guchtenaere (1875-1942), in tg, 2001, p. 394‑410.

Van Ginderachter (M.). “Dragen of baren willen we” of “Wij zijn zelf mans 
genoeg” ? De ambivalente verhouding tussen vrouwen en Vlaams-nationa‑
lisme tijdens het interbellum, in rbph, 2002, p. 531‑561.

3.6.1.  Vlaamsch Nationaal Vrouwenverbond (vnvv)
Archives

Des éléments peuvent être retrouvés dans les archives de la vnv conservées au 
cegesoma.

Publications
Nele. Bruxelles-Alost, 1931-1940.
Vrouw en Volk. Bruxelles, 1941-1944.
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Leidstersblad vnvv. Bruxelles, 1943-1944.

3.6.2.  Vrouwenbeweging voor Amnestie
Publications
De Vlaamse Vrouw. Vrouwenbeweging voor Amnestie. Berchem, 1954-1955.

3.6.3.  Federatie van Vlaamse Vrouwengroepen (fvv)  
(www.forumvlaamsevrouwen.be)

Archives
Les archives de la période de 1980 à 1990 sont conservées à l’advn.

Publications
Wij-Vrouwen. Gand, 1977-.
Nieuwsbrief. S.l., 1995-2000.

3.7.	 Le wallingantisme organisé et la francophonie
3.7.1.  Union des Femmes de Wallonie
Archives

Les archives de l’Union des Femmes de Wallonie datant de l’après-guerre 
(période 1947-1967) ont été déposées au Fonds d’Histoire du Mouvement wallon 
à Liège.

Publications
La Femme wallonne. Liège, (1924)-1936.

3.7.2.  fdf / defi

Publications
Pistes 127. Feuillets de liaison de l’Association des Femmes fdf. Bruxelles, 1989-.

3.7.3.  rw

Les archives de Wallonia et de la Commission féminine du rw ont été dépo‑
sées au Fonds d’Histoire du Mouvement wallon à Liège.

3.8.	 Les partis écologistes
3.8.1.  Agalev
Archives

Les archives d’Agalev sont conservées au kadoc. Rien ne suggère qu’on puisse 
y trouver des traces du groupe de travail féminin.
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3.9.	 Laïcité et franc-maçonnerie
Bibliographie
Schouters-Decroly (L.). La femme et la franc-maçonnerie, in Mendes Da 

Costa (Y.), Morelli (A.), eds. Femmes, libertés, laïcité. Bruxelles, 1988, 
p. 71‑84.

Deneckere (G.). Een vrouwenvoet tussen de tempeldeur. Het kleine verschil in 
de vrijmetselarij 19e-20e  eeuw, in Tyssens (J.), ed. Van wijsheid met vreugd 
gepaard. Twee eeuwen vrijmetselarij in Gent en Antwerpen. Gand, 2003, 
p. 116‑139.

3.9.1.  Grande Loge féminine de Belgique / Vrouwelijke Grootloge van 
België (www.glfb-vglb.be)

Archives
Sont conservées au siège à Bruxelles ; ne sont pas consultables.

3.9.2.  Vrouwencommissie van het Humanistisch Verbond
Les archives sont conservées au siège à Anvers.

3.10.	 Associations professionnelles

3.10.1.  Syndicaat voor Vrouwelijke Bedienden uit Handel en Nijverheid, 
plus tard Vrouwelijke Bediendenvereniging

Publications
Ons Syndicaat. Anvers, 1911-1922.
De Vrouwelijke Bediende. Anvers, 1930-1950.

3.10.2.  Nationaal Verbond der Belgische Verpleegkundigen / Fédération 
nationale des Infirmières de Belgique

Publications
(Revue de) l’Infirmière (belge) / De Verpleegster. Bruxelles, 1922-1980.

3.10.3.  Nationaal Verbond der Katholieke Vlaamse Verpleegsters (vkvv)
Archives

Les archives déposées au kadoc couvrent la période 1938-2001.

Publications
Revue de l’Association des Infirmières catholiques belges, 1929-1947.
vkvv. Bruxelles, 1936-1959.
Verplegenden en Gemeenschapszorg. Bruxelles, 1960-1974.
Verpleegkundigen en Gemeenschapszorg. Bruxelles, 1975-.
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3.10.4.  Christelijke Vroedvrouwenvereniging, plus tard Verbond der 
Vroedvrouwen en der Vroedvrouwenscholen

Publications
De Vroedvrouw. Louvain, 1931-1959 (fusionne à partir de 1960 avec le magazine 

de la vkvv).

3.10.5.  Fédération belge des Femmes universitaires / Fédération belge 
des Femmes diplômées des Universités / Belgische Federatie van 
Vrouwelijke Universitair Gediplomeerden

Publications
Bulletin de la Fédération belge des Femmes universitaires. Bruxelles, 1921-.
Échanges. S.l., (1950)-(1966).

3.10.6.  Association des Femmes universitaires catholiques (afuc)
Publications
Feuillets / Cahiers de l’afuc. Bruxelles, 1938-2006.

3.10.7.  Fédération belge des Femmes Chefs d’Entreprises
Archives

Déposées au carhif à partir de 1949.

Publications
Association belge des Femmes Chefs d’Entreprises. Bruxelles, 1949-(1989).
fce News. S.l., 1990-(2007).

3.10.8.  Union féminine artistique et culturelle. Salons internationaux 
(ufacsi)

Archives
Les archives de la section belge et francophone depuis 1948 sont conservées 

au carhif.

3.10.9.  Association belge des Femmes juristes / Belgische Vereniging van 
Vrouwelijke Juristen

Publications
Association belge des Femmes juristes. Belgische Vereniging van Vrouwelijke 

Juristen. Bruxelles, 1977-1982.
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3.11.	 Clubs de service
3.11.1.  Zonta (www.zontabelgium06.org)
Archives

Les archives conservées aux agr proviennent du plus ancien club belge, celui 
de Bruxelles (°1967), et couvrent la période 1965-1988.

3.11.2.  Soroptimist International België / Belgique  
(www.soroptimist.be)

Archives
Les archives, qui se trouvent au carhif, contiennent les dossiers des prési‑

dentes successives et d’autres membres du comité de Soroptimist Belgique. Il y 
a aussi d’autres pièces d’archives concertant des clubs locaux et les structures 
internationales de l’organisation, le tout pour la période 1946-2011.

Publications
Soroptimist de Belgique. Bruxelles, 1947-(1971).
Soroptimist. Bruxelles, 1972-2009.
Sorop’news. Bruxelles, 2010-.


